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Desmatractum delicatissimum Korch. (Chlorococcales), 

premiere observation pour la France, 

et analogies avec Treubaria Bern. 

O. REYMOND* et J.C. DRUART**  

RESUME. Desmatractum delicatissimum Korch est observe pour la premiere fois en 
Europe de l’Ouest, en France. Ses dimensions sont companies avec celles d’autres cellules 
de la meme espece, provenant d’URSS, de Hongrie et de la Jamaique. Queiques donnees 
ecologiqucs sont mentionnees. 

Les cellules possedent deux parois peu visibles, dont la plus externe a la forme de deux 
cones vides soudes par leur base. Les lignes longitudinales de la paroi externe, observees par 
Korchikov, apres coloration, ne sont pas retrouvees, et ce critere specifique est discute. 
Des analogies entre cette espece et le genre Treubaria Bern, sont examinees, notamment sur 
le plan de la paroi cellulaire, mais aussi de la sporulation. 11 est cgalement fait mention d'une 
analogie entre certaines formes de Treubaria setigera (Archer) Smith, et certains stades de 
developpement de Desmatractum indutum (Geitler) Paschcr. 

Du point de vue systematique, un transfert de Desmatractum delicatissimum Korch. au 
genre Treubaria Bern, serait premature, en l'absence de renseignements donnes par les 
microscopes electroniques, notamment meme si la position actuelle de cette espece semble 

SUMMARY. - Desmatractum delicatissimum Korch. (Chlorococcales), first observation in 
France and analogies with Treubaria Bern. 

Desmatractum delicatissimum Korch. was observed for the first time in Western Europe, 
in France. Its dimensions are compared with those of other cells of the same species, descri¬ 
bed in the USSR, Hungary and Jamaica. Certain ecological date are given. 

The cells have two walls, faintly visible. The external wall is in the form of two empty 
cones joined at their base. Its longitudinal lines, observed by Korchikov, after coloration, 
cannot be seen. However, this specific feature is open to dispute. 

Analogies between this species and the genus Treubaria Bern, are examined, particularly 
with regards to the cell wall, but also with regard to sporulation. 

In addition, the analogy between certain forms of Treubaria setigera (Archer) Smith, 
and certain stages of development of Desmatractum indutum (Geitler) Pascher is mentioned. 

From the point of view of systematics, the transfer of Desmatractum delicatissimum 
Korch. to the genus Treubaria Bern., is too early in the absence of information obtained by 
electron microscopy, even if  the present position of this species seems to be inadequate. 
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Au debut de septembre 1979, des echantillons d’eau brute du lac du Bourget 

(Savoie) ont ete filtres sur millipore 1,1 et nous ont revele la presence d'une 
Chlorococcale rare : Desmatractum delicatissimum Korch. (1953). A notre 
connaissance, cette espece n’avait jamais ete signalee pour la France, ni pour 
l’Europc de l’Ouest. Par sa forme surtout, mais aussi par son cycle, cette espece 
presente certaines analogies avec les especes du genre Treubaria Bernard (1908). 
Ces deux constatations nous ont amenes a faire quelques mises au point concer- 
nant Desmatractum delicatissimum Korch., et a mentionner egalement Desma¬ 
tractum indutum (Geitler) Pascher (1930). Desmatractum delicatissimum est 
une alguc peu commune, il est aussi interessant de citer quelques caracteres 
physico-chimiques de son milieu, et la liste des Chlorococcales presentes. 

Cette espece est rarement signalee dans la litterature. KORSCH1KOV (1953) 
l’observe pour la premiere fois dans le plancton du lac Velike, dans la region de 
Gorkovska. HORTOBAGY1 (1973) signale cette espece a Budapest. HEGE- 
WALD (1976) rencontre egalement cette espece a la Jama'ique dans un bassin 
du jardin botanique de Montego Bay, et met du materiel a notre disposition. 
Le tableau n° 2 precise quelques caracteristiques des Desmatractum de ces 

recoltes. 

Lieu Observateur <j> paroi ext. L. paroi ext. 

Lac Velike Korch., 1953 10-11 
Budapest Hortobagyi, 1973 6,5 
Jama'ique Hegewald, 1976 4,5 
Jama'ique Reymond 8 
Bourget Reym. et Druart 7,5-10 

13-14 125 
12 134 
6,5 60-65 
13 100 

10-15 80-100 

Tab. 2. - Caracteristiques des cellules de Desmatractum delicatissimum citees dans la litre 
rature, ou observees. Les longueurs sont donnces cn micrometres. 

Dans le lac du Bourget, Desmatractum delicatissimum a ete observe avec les 
Chlorococcales suivantes : 

Ankistrodesmus gracilis Korch., Ankyra judayi (Smith) Fott, Actinastrum 
hantzschii Lagh., Chodatella longiseta Lemm., Coelastrum cambricum Arch., 
Coelastrum pseudomicroporum Korch., Crucigenia pulchra West, Dictyosphae- 
rium pulchellum Wood, Dictyosphaerium ehrenbergianum Naeg., Golenkinia 
radiata Chod., Golenkiniopsis solitaria Korch., Kirchneriella lunaris Mob., 
Lagerheimia marssonii Lemm., Micractinium pusillum Fresen, Monoraphidium 

contortum Fott, Nephrocytium agardhianum Nag., Oocystis lacustris Chod., 
Oocystis solitaria Wittr., Paradoxia multiseta Swir., Pediastrum simplex Meyen, 
Pediastrum duplex Meyen, Pediastrum tetras (Ehrb.) Ralfs, Scenedesmus quadri- 

cauda Breb., Scenedesmus arcuatus Lemm., Scenedesmus armatus Chod.,Schroe- 
deria setigera (Schrod.) Lemm., Sorastrum spinulosum Nag., Sphaerocystis 
schroeteri Chod., Tetraedron triangulare Korch., Tetraedron minimum Hansg.. 
Tetraedron caudatum var. incisum Lagh., Treubaria triappendiculata Bernard, 
Treubaria varia Tiffany et Ahlstrom. 

Parmi les Cyanophyceae, nous noterons la presence de Microcystis aeruginosa 
Kiitz. 



DESMATRACTUMDELICATISSIMUM, CHLOROCOCCALE 63 

Quelques facteurs physico-chimiques du lac du Bourget, a 1’epoque de la re- 

colte, ont ete analyses, et les resultats sont donnes dans le tableau n° 1. 

Temp. „ Ca Mg TAC S04 N03 P04 P total 
°C ^ mg/1 mg/1 me/1 mg/1 mgN/1 mg P/1 mg/1 

19°C 8,5 35,8 5,75 1,99 15,5 0,00 0,015 0,035 

Tab. 1. - Parametres physico-chimiques de l’eau du lac du Bourget (valeurs moyennes pour 
les 10 premiers metres) enregistres en septembre 1979, lors de developpement deDesma- 
tractum delicatissimum ■ 

Desmatractum delicatissimum Korch. (1953) (fig. 1-2-3) est forme d’une 
cellule spherique ovoi'de entouree de deux parois. La paroi interne, peu visible, 
est accolee a la membrane plasmique. La paroi externe, egalement peu visible 
est formee de deux cones creux relies par leur base. La surface de contact de la 
base des deux cones correspond egalement a la jonction entre la paroi externe et 
interne (fig. 2, 3). Cette surface a la forme d’un anneau plat et perpendiculaire a 
l’axe des cones. Cet anneau marque egalement 1’equateur de la cellule. KOR- 
CHIKOV (1953) remarque six ou sept lignes longitudinales sur les cones, apres 
coloration a la fuschine basique, et ne donne malheureusement pas de figure de 
ses observations. HORTOBAGYI (1973) et HEGEWALD (1976) ne donnent pas 
non plus de figure. Nous avons observe le materiel de la Jama'ique (fig. 2) et de la 
France (fig. 1) au contraste de phase, et nous n’avons pas observe la moindre 
ligne sur les deux cones de la cellule. La rarete du materiel ne nous a pas permis 
d’utiliser la fuschine basique. 

Les cellules vegetatives de Desmatractum delicatissimum ont, selon KORCH1- 
KOV, deux chromatophores parictaux situes de part et d’autre du plan equa¬ 
torial de la cellule. Chaque chromatophore comporte un pyrenoide. Sur le 
materiel que nous avons examine, la cytologie interne est generalement peu 

Fig- 1. - Desmatractum delicatissimum. Lac du Bourget (France). Contraste de phase. Les 
deux cones formant la paroi externe sont peu contrastes et leur point de jonction n’est 
pas visible. On n'aperqoit pas de lignes longitudinales sur les cones, telles que les a de- 
crites Korchikov (apres adjonction de fuschine basique). Fig. 2. - Desmatractum 
delicatissimum Montego Bay (Jama'ique). Contraste de phase. La jonction entre les deux 
cones est bien visible (fleches). 

Source: MNHN, Paris 
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claire, et ne nous permet pas de discuter des resultats de KORCHIKOV (fig. 3). 
Le cycle de reproduction de Desmatractum delicatissimum n’a pu etre decrit 
completement par aucun auteur. 11 est cependant partiellement indique par 
KORCHIKOV, qui a remarque la formation de quatre cellules-filles ave'c stigma 

(la sporulation elle-meme n’a pas ete observee). 

Nous avons egalement observe un stade de la division, en quatre parties, d’une 
des cellules provenant du lac du Bourget, mais sans pouvoir donner plus de 

details cytologiques (fig. 3). 

Nous avons remarque quelques analogies entre Desmatractum delicatissimum 
Korch. et les especes du genre Treubaria Bernard (1908). Ces analogies resident 

Fig. 3. — Desmatractum delicatissimum. Lac du Bourget (France). Le contenu cellulaire 
presente quatre divisions qui seraient les futures spores. Fig. 4. -Treubaria varia. La 
forme des epines et leur mode d’insertion sur la cellule, presentent quelques analogies 
avec Desmatractum delicatissimum. Fig. 5. - Treubaria setigera. Cette forme a deux 
epines presente quelques analogies avec Desmatractum delicatissimum. L’insertion des 
cones est cependant diffdrente. Cette forme de Treubaria pourrait etre confondue avec 
certains stades de developpement de Desmatractum indutum. Treubaria setigera a deux 
epines n’est pas stable, et nous pensons qu’il  s'agit d’accidents teratologiques. 
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principalement au niveau de la paroi de l’algue. Chez Treubaria, nous avons 
egalement deux parois (interne et externe) composees de materiel identique 
peu visible (REYMOND, 1979). Les cones formant la paroi externe sont creux, 
et le diametre de leur base est souvent legerement superieur a celui de la cellule 
qu’ils entourent (fig. 4). La ligne de jonction de la base des cones peut prendre 
un aspect identique a ce que nous observons chez Desmatractum delicatissimum 

(fig. 3). Ces deux caracteres sont plus particulierement visibles chez Treubaria 
varia Tiffany et Ahlstrom (1931) ec Treubaria crassispina Smith (1926). Les 
cones de Treubaria sont incolores, et ne montrent jamais de lignes longitudinales 
au contraste de phase, meme apres coloration a la fuschine basique. Une autre 
analogic, tres hypothetique, reside au niveau de la sporulation. Lors de la sporu- 
lation, Treubaria donne generalement 4 spores nues, sans flagelles, sans stigma, 
mais avec vacuoles pulsatiles, un chloroplaste et un pyreno'ide. La sporulation 
peut egalement donner des zoospores nues, isoquadriflagellees. Dans le premier 
type de sporulation, les epines de Treubaria se forment dans les minutes qui 
suivent la rupture de la paroi-mere et la liberation des cellules filles. 

Malgre le manque de renseignements precis concernant la sporulation de 
Desmatractum delicatissimum, nous supposons que ce phenomene n’est pas 

tres different de celui de Treubaria. 

Sur un plan plus general, on notera que si certaines Treubaria setigera (Ar¬ 
cher) Smith (1933) de la meme taille que Desmatractum delicatissimum ont 
parfois deux epines au lieu de trois normalement (fig. 5), il  est difficile de con- 
fondre les deux especes. Les Treubaria setigera a deux epines sont cylindriques a 
ovoides (fig. 5), et non spheriques a ovo’ides comme chez Desmatractum delica¬ 
tissimum (fig. 3). Chez les Treubaria a deux epines, la base des cones s’applique 
generalement contre la paroi interne et ne menage pas d’espace ou d’anneau 
comme chez Desmatractum delicatissimum. Cependant, les Treubaria setigera 
a deux epines pourraient etre confondues avec certains stades de developpement 
de Desmatractum indutum (Geitler) Pascher (1930) (= Calyptobactron indutum 
Geitler (1924)), tels que ce dernier auteur nous les montre : p. 648, fig. 1, a, b, c 
et non d, e, f, g. 

Il n’a pas ete possible de cultiver Desmatractum delicatissimum malgre plu- 

sieurs tentatives, les cellules de cette espece etant trop rares et dispersees parmi 
d'autres algues. 

DISCUSSION 

Desmatractum delicatissimum Korch. est vraisemblablement nouvelle pour la 

France et l'Europe de 1’Ouest. Bile se developpe dans les eaux eutrophes ou crois- 
sent egalement d’autres Chlorococcales rares, comme Treubaria ou Paradoxia. 
Les lignes longitudinales observees par KORCHIKOV apres coloration, n’ont pu 
etre mises en evidence par aucun autre auteur, ni par nous-memes, malgre l’em- 
ploi du contraste de phase qui est tres adapte a ce genre d’observation. 

Une des caracteristiques du genre Desmatractum West et West (1902) em. 
Pascher (1930) est la presence de deux cones opposes par leur base, et compor- 
tant des lignes longitudinales. 



66 O. REYMOND et J.C. DRUART 

Dans le cas de Desmatractum delicatissimum, la morphologic des cellules est 
peu ressemblante 4 celle des autres especes, et faute d’obtenir des renseigne- 
ments complementaires au microscope optique ou electronique, nous faisons 
de nettes reserves quant a la realite des lignes longitudinales des cones et a 
l’importance de ce caractere souligne par KORCH1KOV. Desmatractum delica¬ 
tissimum parait done occuper une place a part dans le genre Desmatractum 

qui lui-meme est heterogene. 

Nous avons vu qu’il existait certaines analogies entre D. delicatissimum et 
Treuharia au niveau de la construction de la paroi cellulaire et eventuellement 
de la sporulation. ll  est indispensable d’obtenir d’autres renseignements, notam- 
ment aux microscopes electroniques, si 1’on veut transferer cette espece dans le 
genre Treubaria Bernard, dont les especes forment entre elles un groupe tres 

homogene ultrastructuralement (REYMOND, 1979). 

Nqus avons egalement signale que certaines formes de Treubaria setigera 
(Archer) Smith (1920) a deux epines pouvaient etre confondues avec certains 
stades de developpement de D. indutum (Geitl.) Pascher. Nous pensons qu’il  
n'y a pas lieu de faire un rapprochement entre ces deux especes. Dans la forme 
vegetative de D. indutum, la forme des opines, leurs cotes longitudinales et 
leur contraste, ne permet en aucun cas la confusion. 
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